
Mn!t fermé. T\ «n (ut de même de* Tuile- 
rie* el du Louvre; el mams, m» 1M 
«vrilles des Tuileries o'ont pas été en service 
depui» longtemps, des ouvriers oat M 
charg«; tuer da les mettre en MM. 

Sur la place da la Concorda, data esca- 
drons de cuirassiers sont an permanence la 
bride au IT.IS 

La cour intérieure da lElysCaat lea cours 
des ministères sont gardée« militairement 

La station du Métropolitain do la plaça da 
l'Opéra est occupée par deux sections da 
3B* d'infanterie ; dans la mairie du IX* ar- 
rondissement, rue Orouot, s* trouva égale- 
ment de l'infanterie. - 

Mace de ut Bourse, à gauche de la colon- 
nade de la Bourse de* valeurs, se tiennent en 
permanence doux Mcedrona du 8* dragons 

L'autre parlas da a* rtajimat sa trouva à 
U mairie du U« arroadiasamaat. rua da la 

xlïlasjfwi. iPfastaa. M 
vue que les sentinelles habituelles, cepen- 
dant des troupes sont dissimulées a l'ioté- 

Les ruas aroisinantes sont sillonnées par 
ée nombreuses patrouilles du 3« dragons. 

A la Bourse du commerce tout cat tntn- 

 i da la Bourn du travail, 38, rua 
u «a-Rousseau, de nombreuses réu- 
: eu Hau à partir da » heures de 

l-iaras-audi. 

A midi: 200 arrestatiom 
Las typographes ont lanu ce maUn une 

téunioa a la Bouraa da travai I. Us étaient 
ia«M. 

La sortie a donné UN a une bousculade; 
b à 800 manifestants ayant à leur tète on 

I Marte s'engagèrent me de Beeure- 
pair» pour revenir bientôt par U ru* Ober- 
feaotpr 

A a hauteur d* I* ru* Popincourt, les 
•Senircstants (ont rejoints par un« escouade 
tragen!» cyclist«* 

A ce aaomaat, no de* manifestants tire 
*■ eoup de revolver ear on agent, mais 
•sa* rettetadre. 

Lev agents mettent revolver au poing et 
s'avancent   sur   les   manifestants. Devant 
BUa énergique attiturl*. ils s'enfuient de 

trs cotés. 
A midi, la préfecture de police annonce 

fus Sa* «rresutions ont été opérées aux 
Beteuert de la Bourse du travail 

L*> naaaifestants ont été conduits à I* 
eTasarné M ChétasuaTEau on f* »laavent ca 
permanence deux substituts. 

Après interroir&toire, une partie de ces 
manifestants a été envoyée au Dépôt ; les 
autre» arrestations seront maintenues jus- 
qu'à minuit 

D'autre part, 7 anarchistes étrangers ont 
del art It** et envoyés au Dépôt en attendant 
d'etre reconduits à la frontière. 

C* soat les deux frères Roméo et Amédée 
Temoi'Oi, Dominique Pclzzi, Isidore Lorado 
et André Oayda. Stéphane Ouerdjieoff. et 
■DtaOuattia Laska. 

L'APRÈS-MIDI 
Al b. 1/2. une bande d* manifestants s'est 

■eaités. près du quai de Jemmapes. aux g ir- 
tUeoe) de la paix. Cinq gardiens de la paix 
ont été blessés. A fi heures, la place de la 
République est gardée militairement par las 
gardieoe d* la paix, la garde républicaine 
et Isa dragons 

Da cordon de troupes est établi autour de 
la Bourse da travail. Toutes les mes adja- 
cents* à la place de la République sont 
noires de mood i 

\* garde et l,s dragons chargent sans 
MarrupUon 

Sx. arrête en mass* et les personnes ar- 
rêtées sont conduites i la caserne du Prince- 
«ugene 

Cagite Cagitetion est grave et permet de prévoir 
•a* Incidents ra-rretuibles. 

Lee «uvrrees *» la ■ howeireri« se «ont réu- 
nis cette «près midi, à.J ueures,è l annexe-:i. 
data Bourse du travail, 36, me Jean-Jacques- 

Un jeune tromme a été arréu!, a l'entrée, 
paar «Vitrages aux agents. 

L'Hôtel das Postes est occupé par plu- 
sieurs bataillons du 26« de lLme. 

L'Hôtel dea ventes me Drouot est occupé 
par on escadron de dragons. 

A 1 h. 1/8. M. Corne, commissaire de 
police du quartier des Arts-jt-MéU^rs. a 
envoyé au Dépôt, pour faits d'anarchie, 
Alfred Lefour, 26 aas, demeurant läi, rua 
Blomet, arrêté boulevard S-iint-Martln. 

La Chambas syndicale de la Maçonnerie a 
tenu sa réunion ce maUn, 86, avenue de 
Clichy Cette réunion s'est terminée ver* 
midi sans incident. 

En passant rue Jaoquemoot. quelque* 
suçons ont tenté de débaucher leurs runs» 
fades travaillant 4 aae construction Il* ont 
été dispersée. 

A 2 heures, André Robie, 2S ans. répéti- 
teur à l'Ecole »stacisaas. 109, me Notre- 
Deme-des Chataspi gaalla Georges, 15    . 
étudiant met** aaira.ee. ont été arrêté» su r.e*J* « 
earrefour Médians 
port d'armes as'euj 

Oo» -t. . » awai arrête un* 
qui s'était p; 
Tiquetonne. s»a» fessais n le* gareras qui 
travaillaient; 11 eeaJt accompagné da ciaej 
individus 

rem* de cireuler «t 

nommé Cattans 
un coiffeur, M. rue 

D'après le« 
iréfectuiv, " 

a peu près 
Beaucoup é» 

peu de monda 
•gaiement aast 

Un chajst 

caawranlqué* par la 
quartiers d* Parié Mat 

Staus coat ferme* Trè* 
i le* rues, en ne a g .al« 
ssaaast dana le* gares. 

ta Métro devait» 

i A* 160 ouvriers ter- A 10 b 45, uni 
rassiers a > natsi le ëtsssaaer du Métropell. 
taindevr.! eu- las du qaei de Jamoepes, et 
où tr .•.. Ki.'inasaejc ajuasuatain« d'ouvriers. 
Ils ont vous* éguauieiei eee éorsicn, eat 
bris. ■ les outils et «démoli las ouvrages 

Aussitôt prévenu de ta bagarre, M Oril- 
hères, conj.uiissaire divisionnaire, a envoyé 
mm est Jcmtaaqes un déterhamant de dra- 
«Jtmf, mats les soldats sont arrivés trop 
tard, le coantier -tait déj": dévasté et les 
ouvrière débauché« 

A la ■préfacOira de police en atténue la 
gtavlas d« cette agresaiua. 

La physionomie d« Pvj 
Les priac.pi.les rue* de Pari*, sa dehors 

des oeatres de i'agjtaBon. sont absolument 
éVraerte* 

Dane la* Champs-Elysée*, sur les boukt- 
«avu*. dana les jardins publics, oa ne ren- 
contre que quelques rares paasanls 
If fleer«* sont si peu nombreux qu'il est 

corscile de t'en procurer un 
Us oaanibus. las tramway* et le Métftv 

aalitaln continuent leur servie« maie eir- 
evlaot presque 1 vid*. 

Un grand n imbre d* magasins sont fer- 
mes, bwaucoup d'«utrea la sont t moitié. 

THEATRES FEMMES 
Oo annonce que tri théâtres de Paris ont 

«•écidé de ne pas jouer es soir. 
H la soirée n'était pas calme, d'autres 

tbééUYS seraient termes 
US thlcuixiONl DX M. CLKMKNCXATJ 
&Le gouvernement est résolu è fermer la 

•"•a du travail si un incident grave se 
produis«.t cet après-midi au cours dea dif- 
férents meetings organisés per It Conféae- 
leuea du travail. 

{PalrH) 

BN   33 ATCIjIIilCJH« 
En i on de* iaeldaols qui pourraient 

le i' u.« en i 'uc. d'ui.po 'teat**, me 
suris d'urdre oni p e- t principale- 
ment dans It» centres laWrtstf .«Is. 

I   II   II    'Il  I 

A Vmcenne*. à Charenton et à Joinville 
«aaaque eommlaaaaU) dispose, en entre de la 
nouée ordinaire et des geadarmes, de 
SM hommes de troupe, fantassins ou oava- 
Hers. A Asniarea, lbv fantassin* et 60 cava- 
liers sont cantoasés *u dépotée* pom ne* d* 
l'avenue d'Afsmatuil. au dépôt du cirque 
Rancy et * I* asairte de Oeonevir.iers. A 
Courbevoie. un bataillon du ltA> d* ligne est 
consigné à la «sterne, à la dUposi'.ion dm 
commissaire, tandis que de» «omMastls» 
ont été reparu*« antre C-olorBaVJe, BoiVCo- 
lomms et le Qenasi Oolomhes. 

A Clichy. 200 fantassins et 60 cavaliers 
sont cantonnés au dépôt des pompas de le 
me du Bont, 4 l'usine à gaz et rue du Bac- 
d'AsnièreS. ■. ■      j 

A Uvallois-Parret, le commisSalr*, H. Os- 
trou, a fait rassembU» au bastion 43, prêt 
de la porte de Clichy et dan* 1« magasin, des 
décors se l'Opére-Clomiiiue, fur les tortiacs- 
uons. «t» tantasiin» et i» cavaliers, 

A ltauilly*ar«s«lae.0B» reaslê» homme« 
d'infanterie et 60 cavaliers; ils sont can- 
tonnés dans divers locaux, au Bois de Bou- 
logne et au quartier Saint-James. 

A Puttaux, un bataillon d'infanterie et 
100 cavaliers sont i la disposition de M. An- 
drieu, commissaire de police; plusieurs 
détachements sont cantonnés eu outre aux 
malries de Suresnes et de Nanterre. 

A Saint Ouen, des patrouilles composée* 
d'hommes d'infanterie et de chasseurs 4 
cheval, logeant dans le parc de Saint-Ouen, 
parcourent les ruée principales de la ville. 

Les courses qui devaient avoir lieu aujour- 
d'hui ont été supprimées par ordre supé- 
rieur. 

Les bureaux de h mairie sont ouvert* 
comme d'hahitude. La plupart des usines 
sont également ouvert**. 

Jusqu'à midi, en ne signalait aucun Inci- 
dent sérieux 

A lvry, des força* Imposante* ont été 
massées Par voie d'affiches, 1* municipalité 
a convié la population 4 une tété dont voici 
le programme : 

A 8 heures du matin, distribution extraor- 
dinaire d* secours aux indigents ; 4 3 heures 
de l'après-midi, réception 4 l'Hôtel de Ville 
par la municipalité et le Conseil municipal 
des groupes et Syndicats ouvriers. Le soir, 
illumination de l'Hôtel de Ville, concert ins- 
trumental nous le kiosque par l'harmonie 
municipale. 

A Issv-les Moulioeaux. 4 Clarairt, 4 Malt- 
koff, 4 Soeaux. à Cholsy le-Roi, aartout des 
Site* militaires ont été établis,dont faction 

lt être coordonné« par un djsnpeitif d'en- 
semble 

Ainsi que nous l'avons dit, les voles fer- 
rées sontgftrdées Les DO. ts. les passerelles, 
les bifurcations, les passages 4 niveau sont 
places sous la surveillance de sentinelles 
double* Le tunnel de Meudoo est l'objet 
d'une vigilance spéciale, et un détachement 
du 101« d'infanterie avec un peloton du 
1" cuirassier» défendent A Sevres las abords 
des cartoucheries des Bruyères 

Le préfet de police a fail garder pendant 
1* nuit les usines d'électricité, du gaz. les 
usines élévatnlres des eaux, les réservoirs 
et bassins filtrants, bref les endroits où le 
travail n'brrôte jamais, et où l'on pouvait 
craindre Un sabo'age dû 4 la malveillance. 

Pour les usines, chantiers ou a'.eliers 
apparienant 4 des particuliers, o>i aux ser- 
vices publics, et oi l'on ne travaille que de 
jour, les troupes sont parties de façon 4 
arriver use demi heure avant la rentrée des 
ouvrier*. Dans les mair es et édifices pu- 
blics, les soldats sont arrivés a 8 heures. 

Chaqu* soldat emporte deux paquets de 
cartouches, un jour de vivres dans In mu- 
sette, du café froid dans le bidon. Chaque 
officier chef de dé'ach»ment est muni d'une 
instruction indiquant la consigne qu'il doit 
faire observer A ses hommes. Chaque com- 
missaire de police /est d'ailleurs assuré, au 
début de la matinée, que toutes les mesuras 
prescrites par le préfet de poiiee avalent été 
prises dan*sa cir-nnscrlpton. 

A 1 heure du matin, a eu lieu la relève des 
sergents de ville Ceux qui ont pris leur 
posta resteront en fonctions/ pendant vingt« 
quatre heures c .ns-Vru>v»j«T A>ie^aa«sa.s-a*v 
vilietelevés 4 : neun ont pH se repiser. e 
matin jusqu'4 8 heu.'es. mei« lie resteront 
en servis* jusqu'àê heures du mann leg mai. 

LES FAUX DU «MATIN» 
On ai pu seulement essayé de ttutser 

la data du reçu postal publié par le Matin 
pour authentifier eee flehe«. Ce reçu parait 
avoir été fabriqué ée toutes pièces. 

Un employé de* peste* nous donne 4 ce 
«ujet la* nota* suivante», dont ehecun 
pourra apprécier la r_eur par la cosaparai- 
son des deux reçus, dont nous publions la 
P luiegraphl* : l'un est I* pseudo-reçu éa 
Matin, et l'autre un mou réel, authastiqtM ; 

Apre* • destinataire » le point n'est pa» 

OS) ■•» Pcl'in, dont on para:*, avoir ÙA as 
6SM circonstance, l'âme du complot t 

Voici soa histoire authentiqee : 
Bout* est on ex-frern trots poiats et on ex- 

anivaraïuure qui fait de la coniKCtsafoa poor 
line maison ds librairie i du moine, e*eetleatre 
qu'il a* Sonne. S« femme tient as petit ■*•**> 
•in de naeslri* 4 Versailles. 

•* î0,*,"';.e*tJenu * P'''ésaJi rearteesm* 
dem»e*er de I embaicber poar tau« ta reps» 
lag* «SSlinaconniqne 

D eroneattait de faire delà bonne.besegne, 

. J-al été franc-macoa, éttaSaCaiembre de 
la Loge d« Vichy «t ifiaàaea «1 mu droits 

Les mécsnIclaiB. le* chsanVjars et « voya- 
geurs ont été blessé* U-sraxaant. ..•»». 
* L'ncjsiatté des rail* aussïtla casse da raonV 
aast 

mis, ainsi que devant les deux lettres« A R »; 
dans « Timbre ». le point n est pas sur I«. 

Dans la première colonne, le point devant 
« objet » est omis, ainsi que les pointé 
devant « poids », en avant de « couleur •; 
dans la deuxième colonne II n'y a que trois 
points au lieu de quatre. Au-uossus de la 
grille sur laquelle on inscrit la valeur, les 
mots « montant de valeur » ne sent pas 
portés; la grille de 1'onginai porte huit 
lignes alors que le fac-similé n'en a que 
sept, et las lignes chevauchent les unes sur 
les autres, et ne sont pas droites. 

Le timbre sec dan: le facsimile n'ert pas 

maconoiqne3 cour des prises de bec avec mes 
FF.', de la Loge tSquerrt de Moulins. 

» Je pois me faire réintégrer ; ce sera chose 
d'autant plus facile que le F.-. Givois. pharma- 
cien et Venerable de la Loge la CotmopoliU 
de V'icAy a d »s obligations envers moi. Je m* 
fais fort d'obtenir de Ini ma réintégration en 
douceur et sans tapage seulement, pour cela. 
Il me faut ISO francs. Histoire de payer mes 
frai« de vovagei > .  

La mine louche de rax-F.-.. ses yeux faux et 
son «tutnde de cliiu fouetté ne me disaient 
rien oui vaille. 1    . 

Je »ais qO•ile!rt«llér>ort•t|•BJ*meD<m'ID•a• 
eoprss dec »lut« dautres Liguée uuaK.cea> 

«taatara« ta etttva < 

Facsimile fun reç» postai éutfcsnfi'qué 
niques et é*tm grotpe politique. Je préalsersl 
les faits si iw eir« nstance» 1 exigent^ 

-loiirn est revenu * la ebaM» ptustenretols, 
Ins de aaocee. Eatn. 

DANS LES DÉPARTEMENTS 

A wtFsr 
(Oft ftOff* «Wt-cioondant) 

DM Mittr«) d ordr-i d'un«   éventé san<) prd- 

Twit 
■oiau d« la 

lémldûient prisa* o« mato 
y>ut*M IM  tj^wpM fardaient les différents 

_jnié  d* ta Tille at les portes de i arsenal. 
MjipeoMiH téroU altwale à la liï erte du travntl. 

A 9 MOna tea oowiars ont voulu se rénnlr 
daoi la aalle da la «  Breatoise ». mais cetto 
Mit« t» a« r*qnifitio.wée par le préfet ma«i- 
tin*. 

To»*M lM »M aoat »arrées par la cavalerie. 
i dispersés. dösorRauisaa 

manifestants ont été 
•Jlsparae* par la uvakfie 

OraM ans tnrm» aUpoyaas la liberté da tra- 
vau aat aa*PSTM- 

LMoavTttva traTiltlMt dans un grand nombre 
râlMter*. 
la renti-é« dec ooTrtars du port s'est effectoée 

A I.TON 

LM o»rTrtera Mnt dore t 
et oe savant ou M rduai 

Oïl'llOM  fTO'IDM   M 

rond: rarracbtjment de la souche eat lo- 
digué è droite au lieu de la gauche. 

Pour conclure, le reproduction du utttm 
est un faux, fait pour les besoins de la cause, . 
et c'est un faux fait ma!arJroitem°nt a la 
main sur papier a cal juer. alors qu'il aurait 
été facile en prenant un reçu uaaçé quel- 
conque, nettové au chlore et rempli à nou- 
veau de la photogravure; dans ce* condi- 
tions, il aurait eu plus de vraisemblance, 
aucune des lettres ne ressemble à des eltrea 
d'imprimerie et elles ce sont méau pas aux 
une ligne droite. 

Enfin, le faussaire a commis une suprême 
iaaUidresgc. Le prétendu reçu devait porter 
la data du 23 décernée pour authentifier les 
ache s. 

Il porte 2S décembre i906- 
De cete maoère, il pourra servir de nou- 

veau dans sept mois pour authetllûer de 
nouvelles ucucs- 

Si- Grenelle, »ana otn«» — 
tigu* A* »on obnes.ûon. je m« décidai a i exé- 

cuter en lui servant son cas. 
« Vou* avez mpnti, lui dis-je, vous n'avez paa 

été suspendu, pour un certain temps, de vos 
droits maçonniques, vous avez été mis a la 
Dorte de la Franc-Maçonnerie. ■ Et je sortis le 
Recueil semestriel et confidentiel du <?••■£»-. 
de France, semestre du 1"janvier au30 juio 1884. 

L'affaire du F.    Rollin s'y truuve portée à la 

Aujou.'d'l'ui le Matin. accuM eu silence 
Siteux par les apcusations de mi-nscujjres et 

e ftur. fart ('tat d'i- in lettre envovéeau jeune 
Audouard pu: M Crro«* da ia carrière, re- 
n-ésentant le duc d'Ui léans ilat-oe une tlcbet 
Non, mais une let n* de fé.icitation pour ia 
XoaoaUoa de l'Avant garde royaliste ne Ver- 
tailles. Puis c'est UOP lettre adressée par le 
SQtache eu rupture de bachot au comœan- 

ént Liriunt pour lui offrir ses services. Est- 
il nécessaire d'ajouter que cette lettre, dietée 

StxT le policier, pourvoyeur de la copie du 
(c 'm, n'a jam. is éiA envoyée à son adreasa, 

myaeat*«sMwa entr les pattes dudit policier* 
, -x^tivnent m ^i^rujjt aj^Up^ÄgBWe^-i 

cette ifcuiob.y b^^-citU O est nue U^a-dlns 
le renom de loyauté et dhoiuaur de la 
presse parisienne. 

Voici maintenant la lettre que H. Cour- 
tois, secrétaire de U. l'abbé Touitawatin. 
adresse au Matin i 

Lyon a asaJostM^ui son a 
las oiMaauu at éuNn« r 
ouveHs   La eireulaUnn  de 

aspect habituel. Toes 
■nents Mnanciers soat. 

 des trariways. fiacres 
et voitures de livraison est normale. 

Osttl'iuM BMgaiiQS ont restreint ou supprimé 
etsiaMa. Le» man-bés en plein ven* le 

du Rhone ont été approvision- 
_ eoutmsM- 

A s heunaa eu uest aae révxion a La Bourse 
da travail 

lotaC des quais i 
nés comme ée t 

A SAIHT-Tl^nENNr 
Las ouvrière syndiqués ont parcouru les rues 

ée la vU)e ayant é laàr tête les drapeaux et les 
oannièrM 4M eyndteets 

Une r*nni*m a eat He« é la Bourse du travail. 
Ly plupart des magasins sont fermes; on si- 

assale le i latsai' 4 Satsu>£ue^ne de notnbienz 
anarchistaa, 

A aUV*>D»-ûISB 
Le chômage est complet dan? tontes tee ver- 

reries. l*is ouvrier^ de l'usine Ricbardeau n'ont 
p« M raadre a» ttevail. IM ahOMajity IM ayant 
air et es a miaeit et ee mabn a 8 heures. Li 
personne! ùj l'usio« des Clangs a été ég«-tv 
meotampécbé de travailler ce matin é 6 heorsi 

Une première imamfesution a en lion hier 
soir a II BttMrM avec «ee dr%p*aai roogM era 
vatvs «a crape. Une seconde maniisetsnnn a 
istra M os m-iwt M es»swaa«eä «âsiiBehar IM 
«a«vriars mésitMi^staa, 

ABOxU)«AUX 
La Tula a aa pbyeaoormte aaWtoefte Las 

magasina et les banque» ont ouvert tour« por.es 
Les areaiers eMhinrihcgaa ont «m lia« vers 

a beuoM star IM q«ai». Oaïont OU pfss«j— n<*-- 
maau Aast éocki faare npamrs travsalioot 
avoe a<a«r perMSJiei M M nue cocoplet, srrimeurs 

Aux gissads ciiantiers d« eoavscraetion Baca- 
lan. 1) mangsrs son ouvriers ter 1 toO; a«x ehaa- 
lier» d> la <iirunde   1*:   ,ur   1 1 ■ •*> - a la mai s or. 
C»"lc nun« pour  la rrm*>iruction de« WI^UIJ, 
l&U*a\^ailleu>*Ti cbOment sur 40» 

Les tonnelier* et les cuidonuiera trav*\iUr>nt 
l*»i cuatre. le riiOniajuje e»t ooinplelaax deux 

maoufsvUuresuee ailameU*«* ci Je, txhuca. 
A 8 h.l/i a ea Ueo une léunloa a ta Boom 

da travail. 
A vAinns 

De notre eorrMpoadant : 
Tous les ateliers soat fermée e« resKfsias. 

«M OMordrM. 
IM iiiMMasiieepéUroaiUM de troupM et gea- 

d*noo> silk»naent la ville dont le» pnnapalM 
vote* aoavt ffarmocs par de forU eordoaa de 
troupe 

Quelques maraslns ont fermé. 
i .'«ju ouvrier«. nini*{ré l'arrêté, sont aortts en 

mess«*  d* la  BourM  du  travail ehsaUnt   le 
Si ira m' lu Carmapneh et oat été di*,a«srs«s 

r la r*.  .-isr.« 
ticux suivïUititDi» ont été ejyérées et mauv 

•enttM 

Mensieur le directeur du Vfllin, 
Vous me mettez en cause dans TOtre journal 

du 80 courant. , 
Il aat de moa droit et de mon devoir de 

mettre les choses au point. 
li est arrivé, en effet, dana la première 

eu.nsaine de ju**er, un pli recom lanij 4 
[adresse de M Lcuimentin qui était en t jurnée 
de conlé. ences, 

M lourmeaün s'absente t'As souvent, et, ea 
son absence, je «uta chaire d'ouvrir sa cjrres- 
pondaaoe. Or, le pü dont vous oarlez conte- 
nait, en effet, de soi-disant renseigne m eut» 
dont je nai plus souvenir et dont il ,i'y a 
aucune trace (.ans nos papiers. Nous recevons 
é c-i»«iue instant, de correspondants souvent 
inconnus, des rensrignementa qu'on ne leur 
demande pas. J'ai reçu des ordne formels 
pour détruire toute correspondance de ce 
Genre, et c est ce qui a été fait pour le pli 
auquel vous laites allusion. 

JB nUts au dé/l emi que ee soit d' \iber le 
moindre papier de ce genre qui aurait pu 
être saisi dans les tvreatutf d*t rAuocimtion 
dont J'ai le garde Joxroai^re. 

LM fichas que vous publiez dani 'e Matin ne 
sont jainata arrivées a notri aaraase. Vous 
avez l'cuidace d'aiArmer qu'elles ont été sol- 
gners?ment étiquetées ei ca a'ojruée> A la 
Ligue annmaçonniqoe de M. Tourmonhn. 

Cast on abominable measonge. Je vous mets 
au défi de le prouver. Moatrox l'ecritur-.,, jt on 
verra bien. 

Apre» la réception de cet envol, j'ui rec« la 
visite duo M auJouarl qui. ne trouvai., p«s 
M Tourmeoaio, abeemt comme ji l'ai uit olu» 
hast, A exprimé le dds.r d'avoir la »*.*.» aJë 
écrite que son envol était arrive. 

Comme J'avais signé le carnet de le poste, je 
lui ai adressé un simp\e a.ca^é, celui que vous 
publiez 

Cest la seeue fcw rue M. andoverd sott venu 
dans ne bureaux. Il ui'a laissa l'imssv >slon 
d'un jeune hoiäme qui na pas attaint ses 
vingt ans. 

Les reastMgMrnNits qull »rttjndalt recueillir 
rai étaient fournis, sn'a-t-if dtt, par «a Mon- 
sieur RoJHn, habitant Versailles. 

Tout ceci est un peu confus dans ma mé- 
moire, mais ~' 
>S«TSM 

En tont cas. je répète os jamnne one .- 
Deniers exhibés par votre journnl n'ont j^uaais 
été ras ai seJatie dans nos tmreaui 

Reeevex. Mrs, al sur I» directeur, MM strHtUg 
Pa«M nsvswaa, 

Dana cette lettre qui est laiusunoatioa da 
M. labne Toume*jtis\, la tsAOirtuqe écla- 
tant qu'il a dit la v+nt*. le Mattr. voit a« 
contraire un aveu. Oh 1 boone foi 1 

Dana rftVatr, U. raoW TMirnantis 
donne las expiiaaüooj suivaAtcs ; 

U serait soperfl« d ioaistar Isakwatnaat rur 
•soe j'ai dit. a Mveir   qvc /eVai e« eeouDC 
altos avec la groupe dit l'A vent-sarde roya- 

e jamais Je n'ai éebangé la m > ndre 
udance avec M   Audooard, et que « 
uusamie  pas  M.  Aaétoaard, «vàot S 

taosft*» fait tuer autour de eoa nom. 
neutre part, il résulte des ooeumeats tsfMiée 

par lu Uattn d'hier, ou« il Gourtoia. cmpl yé 
du suuretanat. a un. per reoevaar. eu Ns*>«r«- de 
notre AsKociatiun. une lottr« rsiwmn*«nift» \% 
U Audouard pumni )a date du 18 janvier I oe. 
et qui aurait contenu cerUiaM fleboe oecossai- 
renient antrnenresa cette date  Or. parta7|T 

connaissance des Loges de le façon suivante; 
« Le F ■ Rollin, Ferdinand, employe à 1 asi'a 

Sainte-Catherine, à Moulins, membre de la 
R L Vtiquerre. O. . de Moulins, a été con- 
damné à lasxdtisBoa de la Frano-Maconnerie 
rir jdffesnont de ca IV-  At. . en date  da 

mai 1884 - (?. 8|. „ _._,.» 
Aujourd' m . la Franc-Maconnene. qui n'est 

pas dégoûtée, a ramassé ce qu'elle a vomi, 
it c'est cf morceau délicat qu'ello a servi a 
nos T^cellcncfli en mal de comi lot. 

-L'Epiai:', qui a derwjurert le jeune Audouard, 
annonçait hier que c'est UJ tout jeune homme 
de 17 ans. , ,    . 

« li y a quelques semaines, ajoute oo Journal, 
D mit ce qu'il nommait ses papi r^ entre les 
mains d'un dépositaire, auquel il aura peut-être 
la curiosité dn les redomander. • 

Inutilelce dépositaire de seconde main, c'est 
le journal le ifattn. Ttollh. a fait miroiter de- 
vant l'adolescent le spectre d'une perquisition, 
et il s'est tait confier, poor les parder fidèlement, 
les fredasstes u'une imagination trop exubé- 
rante, ia-ary 

Voiià l*bosBTre qui a abc^é outragausemant 
d'un enfant orpae'.in de père, manquant de son 
gardien naturel; qui lui a inspiré des fiches et 
des lettres qu'il confisqneit pour les porter au 
Matin, apros leur avoii fait ■ subir, comme dit 
ce journal, des voyages variés dans des dlrec- 
jgsns diverse*.*,.   .   .... 

M-sLe/jenne Audouard n'a plus son père, mats IT 
•»Uni ÄwuTiet nous pensons aussi qu'il y aune 

de la   , loi suffisante pour poursuivre Rollin en abus 
de la faiblesse d'un meneur, «i on peut le rat- 
traper encore, car nous venons d apprendre que 
Rollin, avec aa familh, a disparu de la circula- 
tion depuis plusieurs jourj, et que la boutiquj 
de Ver-all.sa rst fermée. 

Ainsi, voilà le <,RR lAWT» COMPI.TT! Cest 

CONSEIL DES MINtSTRES 
Les ministres aa août réunlj ce matin a 

ftlysée. 
L mituatra de ta Hartne a fait signer un 

décret tastsaunant giaaaVaroiz de la Lécion 
dlionntrur la viee-amiral do Maigret, atteint 
«ar la limiU «tafa 1« 8 MBî. 
^1. Fallières a signé la fiominaüe« de 

vice-amiral du contre-amiral Jaurégtiiberry, 
et celle de contra-amiral du capitaine de 
vaisseau Mariii^Darbet. 

Le ministre du Commerce a entretenu le 
Conseil du relèvement du tarif des douanes 
espatneieJ, «t tfat raclsiBarjons que ce relè- 
vskOiaBani a aWêUilavésta fia 'aLia\n duf p

totm<
md(>* 

gerrta, industriels et aj,.., 
Il/Efeenne a fait savoir mrail atftödsirrt la 

fin de 1 enquête, il avait inûigé Las arrêts de 
rigueur au lieuteoant d'infanterie Tisserand- 
Delange. pour avoir assisté eu uniforme à 
une réunion publique et y av.« r pria la pa- 
role. 

Le vice-imiral de Maigret mit «té attirants 
officier d'ordonnance du président Gaf not : u 
était actuellement le doyen des offleiers géné- 
raux de la marine, et président de la Motion 
permanente du Conseil supérieur, AU aours da 
sa camera, U avait été chef d'étit-majpr de 
lamiral Courbet pendantla campagne de Chine, 
directeur do personnel aa ministère de la Ma- 
rina, at commandant an chat da l'escadre de 
la Méditerranée. 

Le contre-amiral Jat^grlbeïrr, promu viea- 
amlral. eotsunaQûait an da-oiar hau la diriaion 

Knfln, le'capitaine deTiissean Marln-Darbel, 
promu contre-amiral, était c^ef d'état-major de 
Faaeadre da la Méditerranée, 

M   i    a» ■ 

LE MILLIARD 
On noua écrit do Bc-uvais : 
La vente sur baisse do mise è prix do cou- 

vent de Saint-Aubin, t Beauvais. a eu lieu la 
28 avril au tribunal. Os maisons ont été ad- 
jugées moyennant 30«CO franca a at* Jacquet 
avoué. 

La première mise 4 prix arait été deSOÛOOiT. 
On aura biau du txai a atteindre la fameux 

miitlarl 
-*>Vr>A»»* 

FZCHARD PEMT^fOSNAlBB 
Ainsi qu'il l'avait annoncé par une lettre pu» 

bliée en mars dernier, M. Llgneul. maire du 
Mans auteur d'un cer'aln nombre de fiches d3 
délation contre les officiers, vient d'adresser 
au préfet s J. déciission de maire et de cons«u..er 
municipaL » 

—^ 

Sgr Rumééu 
Kgr r*r*1tia d'ajacer* a adre*** one In tr« 

*e fafloitaaoa« an Conseil g*e*ral. pour aroi> 
TSM as Ta» eoatr* la loi é* (épartUen, 

En Corse 
On fflstfiBS» nansIUa. an MR. tes erisahjini 

eassaçes de la lettra-circulatre de U. la vicoir« 
casnnlaire sur le deroir electoral : 

RMICI odel col ON rwiler 1« Dl«a de TO, ffaeitr»«. 
*t qui « la ««ertUs«-«««««« «1 nul aemaad.r rotrd 
appui poor »• rSroltor eoatr« înurnel, «t e«im df 
U eha«Ntf i» U t«rr« d« »faute, «a pro*Ki*«nt «a 
ralislOB. 

an«i. sseeaeax-Toaiérl* nobi« ind'p«idfmr« de 
▼M Para«. 11« ont r«S»aaa»eDtl«tt«.LSoyei  dlgnoj 

a rougir d« «sus. 
oroiM-riam aa »aaaa mWf, eatoor d« «rra> 

data IMI i i*l»illi»iaijtj i |1i ' «atrioupc- 
deJanteneTÏ 
SiWu'î «TL 
p«net ■ UOQ ■ condaüt* e 
■ - ■  -—' WAAA - - ■ ■ -  ■ ■ 
PENSIONS ECCLESIASTIQUES 
L'Officiel porte das attributions de pension^ 

ou   allocation»    A    KN.   SS.   les    évéaues   da   * 
Idéaux, Moulina et Amiens. 

Muf i «a> ï ■  - 

INVENTAIRE 
A CarUcaaa. JUrtKr*. SeloteJjicle-«"*. 

Horiaol ( Corse \, l'aa^nt do fisc a dû ee retirer 
devant ritutuda IniUgné» des popolatlans. 

, aa'US rrâuifant poua 

sa«»"«. 
»I» ***jjarar beolra. «4 
^«•Ti« poiiuenda 

era« d» 1 «Jjime. 

AU TABLEAU D'HONNEUR 
La sTjsntaslon prononcée par le prélat d'Dl* 

et-Vilaariécontre Viaf. de salneoerma 
«a Bains : de CalBUc. narra, et d* -. 
adjocat aa ttaure de Salnte-AnnMar-T. 
Bear Uor atatode lors des iarentatres d*é 
est transformée en révocation. 
^—»—.» ■        es. i«u     ' 

II. PATH. BOOBQB0I8 

Les neorelles «rai noas parviennent es ratai 
de santé de af. Paul Uourfaots. députe ce 1s 
Veaasa, «oat malheorenaeiriant tree nuarsises. 

«a moment do mettre sons presse, nous 
s'arasa pas con Jrmation de 11 nouvejj 4e sa 
raort, dons le bruit '»an. i 

*■        T    tnurTUsaacon. frère ée éaru prttr*» 
t> ■     pèlerins de Jerusalem. j 

MIX am« m J»BII, SOTEI KM tuât 

INFORMATIONS DU SOIR 
La journée du lw 

~    A PARI» 
mal 

le deraler cote qui se.joue, 1« rideau tombe 
sous les sifflets. La dernière Hau' âaute Cour n'avait 
aas eu) armante: cette M* rast du mtescrae. 
LS bon sens public Jugera. 

i-m  .si  un   pvu   cuaiua  uana ma m«* 
Dam me paraissait si pe.: senctu m» 
um M ■«■»«■ isapunaain 
ut cas. Je répète et J'affirme que les 

liste, que 
eorrespur 

■jiiaHi.ipar ta ioaraai le afeMn. Me« cet 
den qalaaMdatée,éoetStnssr «lusarâù«. 
retale aa «rocoa atenbe« a aa irai iig 

»aa «a» « était «a aarvioe le jeudi 8 f." ri« 
onarauoaa d'la,eataire e»T*»laWTCnt 

Srmolierlea . ^      ««o* 
J-amrnie que ce« «euv flrhes. sa 9 tevrler lia 

ïnue." £'£*"t!k&"\VD?"1"i J*' « ' ~a: 
tenue« dan« la letlr« du 1., j«nvi r pr^oeueol 
n<!.»t>;.'.J*?*1' .aarr-noea ca,«et«»lt«KL8a'- 

c« (ail aa e*aontr-<Ml sa*. « aa aaal   a> 
mauvaise r<„ des . orre pondanu du MUinaZ 

r Quoi qa U eu SOIL le r*»cit de 11. GwlrtJC «a.. 
mr mo . m» révélation ou. nlus mSESkr'* 
m*ap>ort 

oon» ant>neun 
nom d'oa cariai i at. 

a lion on, pli 
onTririation de 

i WTOia inc*nuaaat t 
S. Beiün, ba JIUM Ter«am«r 

COLLISION DE TRAINS 
3 MORTS — NOMBREUX BLESS*» 

Un très grav/e accident de chemin de fer 
s'est p 'Oduit hier sur la li"ue de l'Ouest es 
gare d'Andresy CDanteioup (Seine-et-Oise). 

Cette station «et plutôt une balte qui se 
trouée 4 i Kilomètres d'Audr sjr. petit* com- 
mune disunaa de Prris ée Su lalonsètres sur 
la hfrne de Paris à Maates. 

Vers s h.40. le train ée merehinéise» 2280, 
venant de ktantas. ee rangeait, eo gare de 
Chantoltup. peur leiseer passer le train 
transatlantic us 810n. veneni de Cherbourg. 

Oc ME, cai emit treete<inq m.notée ue 
rvtard. arriva en pleine vitesse et s* jet* sur 
le tr.un de marchandises. 

Le choe 1st épouvantable ; lac deax loco- 
motives furent renversées de chaque cote 
de fa voie et tombèrent roues contre roues. 
Le wv >nrï.iuwnt fut culbuté et uo aide 
de cuisine, nommo N'-udet, a été tué sur le 
coup. TO'     les employés et les voyageurs 
Su se trouvaijnl dans ee wagon ont «t« 

esses p >S ou moms sérieusement. 
Le m caiiceen Thihaud, du train SQG0, et 

le chaulieur Raoau, avaient été, eux aussi, 
tués sur le coui. 

Des ens de terrei» •vornsés par les voya- 
geurs du train M08 se firent entendre. Tous 
les voyareurs, pris de panique, se sauvèrent 
dans la cnnnsgn*. et e* n'est qu'au boat de 
quelque, mitant* que les saeou/* purent 
être orgmijes. 'Les smployés dé Is arare, 
aides par quelques voya^eu 's moins estrayés, 
•sportèrent alorsaueeepun de* victiœas. 

dans la salle d'attente do la gare d'Andresy 
. - » - - - wi*a»xeya ose rot nvasporas 

xente do la gare d'Andresy 
et les bleese« furvatimaaMiatementpansés 

Oo télégraphia imaahliaieiBent i Pu» 
pour df mander de* weour*. 

Le* d*ox voies étant oDttruees il a fallu 
tout d'arort organiser le trtiosbordacaeot 
éos voyaeTeure. tranabordemaal raadu plus 
difficile aaor-a par un* ootaplicauoo tee- 
rule; Ij fc i avait pris an r»aaiB»snl «en- 
versé, «t salait propagé as train é« Oxat- 
vhandises do.', qualorxe wagoa* »lai«al as 
Oamries. 

A 10 oearr j un train ée «eoour», dans 
lequel avaien. pris place le haut paraonnal 
de la Corspagui*. af Bsudot, médecin chat 
é* b gare oe Paris, *t quatr« autre» atade- 
cjtas est parti éj la (an Bsint-laaare peur 
Andrssy. 

LES    VICTIbfeTS 
A l'Leuro actucllo, oa a à déplorer le* 

morts de trois v.cui ies : 
Le m<<caxuclen Tbibaud, le etmirriir Ks- 

pou et l'aide-cuininier Naudet. 
parmi les blass.;. '■n eit* : 
H Bartignv, ministre pléaJpetentiair» d« 

jasxique. *e rendant racame crtvivé spécial 
«u inarlage du roi d'Espagne, s sssv sus 
moins et a la Ute. 

H KardODoC ructt. ajresj» de la Compa- 
pie de °«T«^°o 1" Usfd. ru* ScnSë, 

»UTRE C0LLI8SCMI DE TRAINS 
Sur la ligne * vois clroiu d-Bparaa, a Jiont- 

rrnrail. un traij de voyeseora. marcbaat a ht 
titassedeSOxilometn*. s franchi l aiguille et 
«et «lié se Jeter «or an autre train arrivant en 

'verse. Lee «eux maenines ont et* ét- 
at las ereraisra wegeaa eoUmiea. 

Ca nouTsUas bsasrrss s« prodni. 
sent constamment. Il n'y s pas moina 
d'un uillisr d'arrestations. 

«OO   /.KKESTATIONS 
A 3 heures, une nouvelle bande de mani- 

festant* débouche par le boulevard Magenta 
en chantant ïIntcnationaU. 

Li garde à cheval es charge vigoureuse- 
meot. 

Dans la bagarre les chapeaux et les cannes 
jonchent lé col. 

Il y a actuellement »00 arrestations i 1* 
caserne du Ch&teau-d'Gau, , 

L'agitation CODUEU«. 

UN   BRUIT 
Le bruit court qu'une terrible bagarre 

aurait eu lieu à la Chapelle entre grévistes 
et agents. Deux agents auraient été lués.l 

sxnrx R*tmiON8 
Deux réunions très Im.ertan'ae ont en bas 

ostt* >pr*s raidi. 
L'une se tient 4 IlSyaCo-Xontmartre, l'entre 

a la Bourse du travail. 
La prefect ire d« palice • réeaiaitiona* donz« 

omnioos a trois obaveai pour transporter le* 
agent* et. cas de troubles et 'feux voiture« et» 
«omeNlee peur transport j letit-maior ée là 
police. 

DANS US DEFArVTEMENJS 
A BKTST 

Se notre correspondant particulier t 
Brest, t- mal. — Ce matin, lee cracevraTa ci, 

caler t librement A l'arsenal, «a constat* 
sas absentas 

Sont ouvriers se sont -ctmtt a M b*nr«*. Bay 
élseoase d*nae extrême violence eut été aro- 
soscee. Rouiller, secrétaire général de la Bourse 
du travail, dit qu'il est temps d« éeeeeaérs 
éaas ia me et A Me» l'action éiraete. Il an- 
gage les heulaager» a meta« du pétrole dana 
i» pain et ..s garçon» il cafi du vitriol éana 
les consommauoea 

Cesaou. secrétaire ds btumeot, deaiaade aux 
chômeurs de se rendre a la porte des enantiers 

force. Le voted» et d'empêcher le travail par 
la grava générale est reemr 

La sortie a «fluctue au ehe 

S1 

chant de I7n..fnali» 
na*e. 

Mani,'jstations — Plusieurs Messes 
Les manifestants ent a leur vflto le drapeau 

noir des doekers. 
sa. GoUigoton. pr«r»n du Finistère, s'aranc» 

avec un uuuoour et fait les nominations. Las 
gendarme? et dragons chargent, l* drapeau 
est arraché par ta police; Oas meJUii.tanto 
sont piaunee. U y a des blasses. 

Des arresations sont opérées. Lea ehants 
ooatiaoattt. de nombreuses charges ont iifiu. 

ViberL adjoint au   ~ 
demande au préfet 
-D n'est pas 
Brest $m m rtfcuutloa aa j 
restants, a et romoncer par ■ 

mai 
terminée. Une autre reun on aura heu S2 heures. 
Le drapeau rou.e flotte sur la Boursj du 
tiajralL 

Oa assura qua rarrasution de touiller aat 
imminente. 
B^ail^. «r^l« point d «tr, arrêt* • «utté 

Les ouvriers dlndret. travaillant as montage 
éas machin«« du oatraseé DxTmv-ik-L«mc «t 
sae »uerleis ée la peudrerie du aeabn-Slaas, 

A uxaum 
A Lorleat, «ont téieerapra« entre eorraa 

éant, la aauutratattoa au 1» anal s «choa*. 
A raraaaai. pressas asat le* ouvriers tra- 

vaillent. 
Le maire e retiré »eo arrêté rar la* ettreeps- 

•fiants pour plaire au ouvriers, 

A MARatEiTT.tt 
A 7 heures, c lieu l'ouverture de* ilaiiiuia 

sur lea ssole» et lee ouais. L'ambancnaa« ee 
fait uns 1« moindre meloeat. •* m 

U. l,■,.*■■ aeat m. eaate 1.»», aavS." 

dlnSaï 
learn 

evverse« oorpejranoej. d* leur ceièT «a 
st ver» la Bonne du travs«. " 

— mesures d ordre lee pins sévères ont été 

A MCkvTPxaiŒ» 
..«*.*>*■»«» «*jyx«x«aJ A Moatpal*!»».. Toss 
le«   magesaa«,   esfua, rastassrant*.   maiaoà« «« liaasa« soat larraes        ■—■■■•  maiaoa« 

Dee aaaéas éa fxéelase*, r~'rHli_ 4e éra- 

U^vurneïïe'nm^ura? -■*»*-*—• 

Tontes les troupes sent consignees. Le circu- 
lation de* tramways est interrompue. 

On • attend t eee troublée a la aortj» du mee- 
tlng de la Bourse du travail ou sont réunis de. 
nombreux grénstea. 

A  CHESBOTJXO 
Les troupes sont consignées, prîtes à aortir 

au premier «igcal. 
Tontes lee portes ée 1 arsenal sont gardées 

par des détachements. 
De nombreux cbeaneurs sont réunis la ta 

Boors* AS travail, oh 4 lien nas conférer»»  * 
A TOULON 

One manifestation a lien, iii«lll»ca«n( 1 KO 
syndiques dont 1» moitié « été roura« par 
l'arse al oh le nombre des entrees est sort pan 
Important. ' 

CD lonj c-rtè«p s'est formé aux abords de la 
Bourse du travail et dans les rues adjacentes, 
u draoeeux rongea et 4 drnpeeaa noirs pvecè- 

Julis r/irt«*-»%a,e4onaI*?. 
Presque tous les magasins sont fenrjat*. 
Deux conférences so font. De nombreux ora- 

taure prennent la parole, panai lesquels plu- 
aieurB anarchiites. t 

Da Tioloata disonars sont pronoaeis, cpn- 
staat au calma pour aujourd'hui et a, la lutta 
pour demain. 

Tous las orateurs concluent que et daraala 
matin lee trois nuit ne sont paa .»au art se, lea 
fireres ictuellement en cours aeTron* S'étasulra 
natro'a la grèro gaDârale de toutes la» corpo- 

rations. 

Tame;, l" mal. - »st. Loysel, Jase «'Ins. 

SJt COMPLOT   
M. LavT, arrêt« a U gars oo Lyon, é fart«, et 

noa a Lyon comme on I evatt tut ee matin, a 

ynm&Fm&*4i£t}-: 
défenseur, et il a «t« «erôué i 

Chez le cnmf' Difkn 

1" mal. — snf. Lcysel, 
»t magert, anbsU'-* 

„. ont psrînigiuonne 
comte Dillon, dans 111e Bercer. 

oa na coanatl pas las rdmJlat* de astts par» 
qmsiüjü. 

A Lnt 
Leas, 1- mal. — One p.-tnitio* a été tait* 

ehea at. Leen Lobet, »«Daretler a L»as. sh« 
lequel des brochures antimilitcriste* et révolu- 
Uonnaires ont «té trouvée*. 

Il a été arrêt« M conduit 4 la prtsoo «• 
Bétonna. 

■   ».«.»»»i  i 
»JUtHtS  DB   tJOSTICS 

LBS mawiFe'rronT»      * 
DS    L«    fl«LLC    UilORUM 

t7n certaia nombre de manifestante oadic- 
liguea evaieat «té oon ' 

Suites le « mars dernl_ 
gram, ou Mgr Tnrinai devait faire on* confé- 
rence. 

Sur appel a minima do proeareui ée la Ré- 
publique, lia ont comparu aujourd'hui devant 
la Chambre ée* ipy**, cetTCfltwaele. 

M. de Rosen, condamné par la 11* Chambra 
* quiase Jours, d* prison avec sursis et a 
S3 francs d'amende, a vu sa pejn« de prison 
eontrmée. mai» rameode élevée a too ftaars. 

H. Leeivre, ooadamaé A na mois é* pnson 
avec sursis et 25 franca d'amenée, s SB «s teinc 
conflrmce. ' ' 
t ^Ljüisixujt^nnii* n né e U Irene» d'amande, 

H. Joseph Simonet, condamné h 25 franc 
demande, a ee aa peine eleree A M L-eac; et 
a un mois de priaon avec surd». 

«t. *>ee*aa txxeoaet, eeaéaaaaé A KS smnes 
d'amende, a et« condamné à un mois de pii« 

sursis et oo frssjcs d'amende 
H. Launay. »ofccaaur* condamné 4 un maa) 

de prison et an francs d'amende, a été eoa> 
damne a  un mois de prison  avec sursis aj 

d'SjSjsaBstia. 
„ a 

aurais à tous 

ore ae mtoueiun« oauio* 
eondamnes 4 das peinas le* 
t bagarres oui a étalant oro- 
lerniar dorant la aane wa- 

U» nvues d amande.      "" 

le« la »aie ta. 

t'UCEIME PO Vll-0t>t0lt 
.^- 'iS* PVD*,S00,J>ria d« remercier «aa* 

eui, 4 i occasion de llneeada» Daniel da 
- éa V*UUs*»s. hü <£ïm^<m«£ 

ltîT?J?j.2r»°» » '«_wpfisXsereiir. 
ax^nerh? S.*S »c^t!c?i-™t'? *??!j 
eatt 

f JA «• ^ * s» sa» ftano^Des nïïïreî 
«été prie*« taitn«oictcn»oat qui ont empéch? 

te st l'aatae lememhe ea plain. » 

ÉRUPTION   DE   L'HÉCLA 

Les vapeurs arrivé« dlelanée annonçant «rat 
I* meatBecla • eu ans érupUoo. Les£*EZ 
se »ont répandues sur une piusvejt»ïïfr^SJ« 
L'éruption   n'a P»« pris de  proportion» aier 

"sepTheteaux de péçhe ont péri dana tajena, 
pét». La plu part Osé Ajuipage» «v» é*» »«ssai. 


